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Célébrer les apparitions du Ressuscité 

 

En ce troisième dimanche de Pâques, célébrer les apparitions du Ressuscité c’est scruter les 

traces du Vivant par excellence au cœur de notre existence, c’est revenir à cette marque 

originelle de notre baptême, à cette première apparition, à cette rencontre inaugurale qui a 

engagé et orienté toute notre vie. 

Les apparitions du Ressuscité sans cesse nous appellent à la conversion, sans cesse nous 

stimulent sur notre chemin de perfection, sans cesse nous libèrent et nous confirment dans 

notre vocation. 

Chacune de nos lectures de ce dimanche va venir éclairer ces multiples facettes des 

apparitions du Ressuscité dans notre vie présente. 

  

Tout d’abord, avec l’apôtre Pierre, dans les Actes des Apôtres, l’apparition du 

Ressuscité est un appel à la conversion. 

« Convertissez-vous et tournez-vous vers Dieu pour que vos péchés soient effacés » nous dit 

l’apôtre. Dans le prolongement du Carême, le temps pascal est un nouveau temps de 

conversion. La résurrection provoque en nous une véritable révolution, elle nous engage à 

vivre des transformations, elle opère une série de Révélations. Dans une lumière renouvelée, 

le Crucifié Ressuscité vient dévoiler mystérieusement la profondeur de notre péché. 

Cette prise de conscience, Pierre la propose au peuple dans son discours à Jérusalem. En 

quelques mots, il fait mémoire de l’Histoire, il retrace les événements de la Passion. Et Pierre 

ne mâche pas ses mots : « Vous avez tué le Prince de la vie, lui que Dieu a ressuscité d’entre 

les morts, nous en sommes témoins ».  

Pierre dénonce le mal des hommes en annonçant la justice de Dieu. Mais Pierre le dit bien, le 

péché est une ignorance, c’est un oubli de Dieu, que le Ressuscité vient dévoiler et soigner.  

Se convertir avec le Ressuscité, c’est accepter un travail de vérité sur l’histoire. Se convertir, 

c’est laisser le Ressuscité faire la vérité sur notre histoire, avec ses blessures et son péché. 

C’est aussi regarder notre temps, notre époque, notre société, notre Église avec la patience et 

l’Espérance de Dieu. Car à bien regarder l’Histoire, la crise que nous traversons n’est pas une 

nouveauté, c’est une opportunité renouvelée pour nous convertir, nous laisser ressaisir par le 

Ressuscité. 

 

Avec l’apôtre Jean, dans la deuxième lecture, la résurrection apparaît comme un chemin 

de perfection dans l’amour. 

Lorsque l’apôtre Jean écrit à sa communauté, il rend témoignage au Christ Ressuscité. Ce 

qu’il a entendu, ce qu’il a vu, ce qu’il a contemplé et touché du Verbe de Vie, il veut 

l’annoncer « pour que notre joie soit complète », pour « que l’amour de Dieu atteigne en nous 

sa perfection ». 

La perfection chrétienne n’est pas une impeccabilité froide et solitaire mais une expérience 

communautaire de pardon dans les imperfections. Il ne s’agit pas de nier notre péché, il s’agit 
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de le traverser avec la force du pardon du Ressuscité. Saint Jean nous le redit : Jésus Christ, le 

Juste ne vient pas en accusateur devant le Père mais il nous rejoint comme un Défenseur au 

milieu des frères. Par ses blessures transfigurées, il choisit de nous rencontrer en Vérité, pour 

soigner nos inconsistances, nos ignorances, nos insuffisances. Au creuset de ses blessures, 

nous sommes guéris et nous reconnaissons l’Amour. 

Vivre de la résurrection, c’est garder au cœur ce commandement de l’Amour, cette 

miséricorde immortelle, cette finalité ultime et universelle qui ordonnent toute notre vie. 

Garder au cœur cet amour du Christ ressuscité sera  notre seule manière de vivre avec 

assurance, confiance et reconnaissance par-delà  toutes nos imperfections. 

L’amour mutuel, la réconciliation, le pardon fraternel sont les seules finalités de notre 

existence dont nous devons vivre et témoigner au cœur du monde. 

 

Enfin, avec l’évangéliste Luc, la résurrection est une grâce de libération. 

L’apparition du Ressuscité ressemble à une annonciation à la communauté. Nous ne sommes 

plus à Nazareth dans la maison de la Vierge Marie, nous sommes à Jérusalem avec la 

communauté du Crucifié. Cette communauté traumatisée va vivre une expérience de 

libération, elle va donner corps au Christ ressuscité. 

Libération de la Parole tout d’abord. Dans cet épisode, l’évangile ne rapporte aucune parole 

des disciples. Au milieu d’une communauté saisie de frayeur, de crainte et d’étonnement, 

Jésus ose une parole, il met des mots sur la réalité, il évoque simplement la souffrance 

traversée. La résurrection ressemble à une œuvre de libération, elle dilate les cœurs tétanisés 

par la peur ou étouffés par la culpabilité. Oui, le Ressuscité nous convoque pour nous 

apprendre à parler en toute liberté, et pour nous apprendre progressivement à proclamer 

l’évangile en toute simplicité. 

Libération de la sensibilité et de nos pensées ensuite : la résurrection est une expérience 

d’Incarnation. Elle concerne la chair : elle ne se vit pas dans l’imaginaire mais dans la réalité 

palpable du quotidien. Quelque chose de profond s’accomplit dans le corps communautaire. 

La compagnie du Ressuscité, la médiation de son corps, sa présence fraternelle viennent 

distiller une Paix que nul homme ne peut donner et qui n’a rien à voir avec un bien-être 

individuel ou un apaisement corporel. Dans la rencontre du Ressuscité, quelque chose 

s’unifie, se pacifie, se densifie. 

Libération de l’intelligence et de la volonté enfin. Les disciples n’étaient pas insensés mais 

leur intelligence était paralysée, leur bon sens était anéanti. Les Écritures étaient devenues 

lettre morte et il leur fallait recevoir l’Esprit de la résurrection. Autrement dit, il fallait que le 

Ressuscité vienne inspirer leur intelligence et leur volonté pour éclairer leur discernement, 

pour les aider à vivre avec sagesse et par amour. Évangéliser nos facultés est une grâce du 

Ressuscité qu’il nous faut demander. 

Frères et sœurs, la Communauté des Onze est le type même de toute communauté chrétienne, 

de toute famille, de toute société qui doit apprendre à s’ouvrir à la joie du Ressuscité. 

Littéralement, un chrétien est un homme enthousiaste ou il n’est pas : soit il demeure en Dieu 

vers l’éternité, soit il s’enferme en lui-même jusqu’à la mort. La résurrection est donc une 

œuvre de libération que nous devons éprouver, c’est un chemin d’Incarnation que nous 

devons assumer, que nous ne pouvons pas éviter en présence du Ressuscité. 

 

 

Seigneur Jésus Ressuscité, 

Que tes apparitions soient pour nous des visitations ! 

Que ta résurrection soit pour nous la grâce de conversion 

Qu’elle nous soutienne sur notre chemin de perfection 

Qu’elle libère en nous la vie, la paix et la joie de l’Amour ! 

 

 


